
Si tu savais tendre l'oreille...

Si tu savais tendre lõoreille,
Deux cravates de soies bleutées négligemment entrelacées

Au cou des aulnes argentés,
Te raconteraient des merveilles

Jeune potache qui rêve histoire et  chevalerie,
La t°te remplie dõall®gories
Sous un saule à la Brunerie,

Que lõAisne qui ondoie sans tr°ve
Vers sa sïur jumelle Isara,



Vit Berthe au grand pied délicat
Fouler cahin-caha,
Au bras de Pépin et autres prélats,
Alti¯re, la chauss®e Brunehaut é



Ecoute, sur la forêt,
lõ®cho de ces voix se r®percute 
Sur lõoppidum de la butte

Du Mont Saint Mard
En but, aux foudres de Jules César.



Ecoute, ce nõest pas par hasard
Quõ¨ lõ®poque m®di®vale,
Naquît cette cité royale,
Site de défense idéal
A vec ses collines en surplomb: 
Grosse Boudine, Mont Ganelon,


